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Notre perception est mise en question par son extension à de nouvelles expériences inédites de l'environnement, dont la 

L'horizon informationnel de l'espace 

Il y a dans l'hyperurbanisation une disponibilité paysagère qui renvoie à la multitude des rationalités 

Si la nature constitue la source des paysages primordiaux, sa simulation implique la relativisation de sa qualité 



traduction paysagère est l'émergence d'une nouvelle esthétique de la communication collective. 

urbain modifie sa perspective paysagère. A la longue durée et à la continuité se substituent l'instantanéité et la simultanéité. 

qui s'y confrontent. Chacune de celles-ci en révèle une couche qui pourtant ne peut exprimer aucune image totale idéale. 

Possible 

symbolique au profit de la redéfinition de ses valeurs paysagères. 


